
Des enfants élevés pour être mangés ! On les retrouve sur les étalages, dans les marmites, les
assiettes… C’est cru ! Ça fait peur ! Et ça fait réfléchir ! Et puis, les uns après les autres, les ogres
tombent malades et développent une sorte d’allergie aux enfants, voire de dégoût. Contraints et
forcés, ils deviennent végétariens et se mettent petit à petit à savourer et apprécier les légumes. Les
enfants, du coup, grandissent, deviennent adultes, se mêlent aux ogres identifiables à leur
végétarisme. Il y a de la couleur et de l’humour un peu malaisant dans cet album hors norme. A
partir de 6 ans.
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